
Extrait du Bulletin de la Société Zoologique de France.
Tome 1{)7, n' 2, 1982, p. 225.

Print~d in France.

BREF RtsUMt DE QUELQUES CONNAISSANCES RÉCENTES
SUR LES PHORONIDIENS,

PAR

Christian C. EMHi.

Le propos de celte note .est de rbumer brievement quelques
acquis récents dans la connaissance des PhoœoI1ild"jetUt en systtLm-a_
tique. développement lan'a.ire, archimérie. phylogenèse et écologie.

About aome recent lmowledqes OD Phoronida (a short
résumé).

The purpo!te of this paper is to summarizc brieOy sorne groUD­

dlngs about the Last 20 years, in s)'stemaUos. developmental pat­
terns., an:.himeric regionalization. pbyIogeny, and ecology. The
refereDctS Iltad to extensive ,tumes on thege subjects.

Depuis leur découverte (1846 pour la larve actinotroqU'e, 1866 pour
la forme adulte) et jusque vers les années 19l2, les 'Phoronidiens ont
suscité de nombreux travaux, souvent liés à d,cs controverses sur leur
position dans la classification du règne animal. A celle première pé­
riode fait suite, depuis deux décades, une deuxième, impulsée
d'abord par le développement des recherches dans le domaine ben­
thique, et, plus récemment, par le regain d'intérét des problèmes sur
l'évolution, où les Phoronidiens occupent sans conteste une position­
clé. H ne saurait être question ici d.. développer tous les acquis obte­
nus au cours de celle nouvelle période, qui ont fail, par ailleur.s, l'ob­
iet de synthèses (EMIG, 1979, 1981 a). Aussi, -nous ne résumerons que
qU'elqlles considérations récentes de portée générale sans y introdui­
re d'historÏ<Jue. NOliS utiliserons la terminologie proposée par EMIG
(1975).

Syatémalique.

Considérés par l'auteur (EMIG, 1977 a) comme des classes de l'Em­
branchement des Lophophorates. l'eS Phoronidi'eJls, les Brachiopodes
et les Bryozoaires partagent une structure significative, le lophopho­
re, dont une nouvelle définition a été proposée par EMIG (1976 a) :
« Un lophophore est une extension tentaculée du mésosome (et du
mésocœlome) qui "n1<>ure qa bou""" (jamai" l'anus) et dont les
principales ronctions sont nutrition, respiration, pro1.ectïon ~. La
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composition des Phoronidiens, en genres et espèces, a été résumée
sur le tableau 1 : les diagnoses des formes adultes ont été complétées
récemment (EMIG, 1979) ct ceUes des larves actinotroques établies et
discutées pour la première fois par EMIG (1981 a).

TABLEAUI.
Liste des genres et espèces de Phoronidiens,

et leur type de développement (voir fig. 1),

Types
F..spèces Aclinotrochn. de

GeDres (lorme adu1le) lforme tafnire) dêvelop.
pement

Phoronis Wright, ovalis Wright, 1856 pas une actinotroche 11856 (Silén, 1954)
hippocrepia 'Vright, A. hippocrepia Silén, 21856 1954

ijimai Oka, 1897 A. vancouverensis 2ZimlUer, 1964
australis Haswell, (inconnue) 21883

psammophila Cori, A. sabalieri Roule, 21889 1896
muel/tri A. branchialasel)'S-L09S:Champs, 3MÜller, 18461 3

r,allida A. pallida Silén, 1952 3Si én, 1952
Phoronops;s albomaculala (inconnue) ?Gilehrist, 1007 Gilchrist, 1907

harmeri Pixell, 1912 A. harroer; Zimmer, 31964
californica Hilton, (inconnue) ?1930

Développement.

Les Pboronidiens sont dioïques ou hermaphrodites. Les spermato­
zoïdes sont émis dans des spermatophores (deux types en ont été dé­
crils par ZIMMER, 1967), produils par les organes lophophoraux. La
fécondation est interne, dans le métacœlome (Fig. 2). Il existe chez
les Phoronidiens trois types de développement depuis l'œuf fécondé,
de type holoblastique oligolécithe, jusqu'à la métamorphose (Ta­
bleau J, Fig. 1).

La segmentation des œufs est radiaire, totale, égale ou subégale,
aboutissant à une oœloblastula. La gastrulation s'effectue par embo­
lie, L'ectoderme donne naissance à toutes les struclures ectodermi-
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ques, ainsi qu'à l'œsophage (le bla'St()p<>re marque alors la séparation
entre l'œsophage et l'estomac), aux deux tubes protonéphridiens, au
sac métasomique. L'endooerme (arehentéron) devient estomac et in­
testin, l'anus étant néoformé par «perforation. de l'épiderme. Le
mésoderme est issu des cellules archentériques selon une variante de
l'entérocœlie.

._.._..,........
_._..._._, ...__...

....
ml

• m

• ,-------0-------0 ------H Jo".
1 ___________, .-M-

"J '~---b------,,- . , _.-.
"'1
Q,,2I-b---g--------A----- If!'!

~ 1
J-b-O •

FIG. 1. - SchémA des types de développenn-ent embryonnaire et larvaire chez
lœ Phoronidi.ens (d'aprb EMIG 1981 a, simplifié) (voir aussi Tabl'eau l pour les
espèces correspondant aux 3 types).

Tppe 1 : œufs riches 6n vitellus, diamètre 125 J.lm envjron. embryons retenus
dans ~ tube pallental. lA morphologie el le développement larvaire ne corres­
pondent pas Il ceux des autres types. Type 2 : œuf.s contenant modéTement
du vitellus, diamètre 90 à 100 tJ,m envi'l'on ; incubation des embryons danS' la
conca'Yité lopho~boralc jusqu'aux premierS' stades larvaires, grAu aux glandes
~d'8mentaires. (EwIG, 1977 b) ; blastula à paroi épa.isse., gastrula Il blastocoele
réduit. Tppe , : œub à viteLlus peu abondant, diamètre de 50 Il 70 tLm, œufs
f«ondés rejetés immédbtement dans l'eau de mer.

Traits pointillés : incubation des œufs et embryons ; trait plume : stade
pélagique ; traits et/ou points : stade benthique, avant la métamorphose (M),
dont le moment où elle peut se prodnire est mentionn~ en trait, pointil1~s.

Apparition des divers stades ou structures (avec quelques variations dans le
temps Je10D Jes espèces) : b : blastuta ; g : gastrula; A : premier stade acti­
4lotro9ue ; sm : -sac mtta$OmiqUIC ; ms : masse (s) sanguil1lC ; vd : vaisseau
sanfUID don.l.

La larve des Phoronidiens, nommée actinotroque, sauf pour le cas
unique de Phoronis ovalis (Tabl. 1), est caractéristique pour chaque
espèce, en nombre de stades larvaires, liés à l'apparition, au nombre
et à la disposition de diverses structures (tentacules, masses sangui­
nes. pigmentation, sac métasomique, vaisseau sanguin dorsal) (EMIG,
1981 a) Wig. 1). La métamorphose très rapide (de 15 à 30 minutes)
est 'le passage du stade pélagiqu'e larvaire au stade benthique endo­
bionte (adulte) avec transformation, adaptation ct développement
des organes indispensables à ce nouveau mode de vie (EMIG, 1976 b).
Son déclenchement et les modifications successives ont été étudiés
par HElIRMANN (1976, 1979).

Seqmentatlon archimère.

La segmentation archimère de la phoroniùe provient, au travers
de la métam0'l'hosc, de cclle de la larve.

ProlIOme.

La première cavité cœlomique apparaissant chez la larve est le
protocœle <>ccupant le lobe préoral, celui-ci porte aussi la plaque api­
cale (centre nerveux) qui a un rMe primordial dans le choix du bon
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substrat avant la métamorphose et dans le déclenchement de celle-ci
pou.. les espéces chez lesquelles n'apparaît pas l'organe pyriforme
(Fig. 2). A la métamorphose, seule une petite zone de l'épiderme ven-
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FIG. 2. - Schéma d'une actinotroqnc cl d'une phoronide, illustrant leur sub­
division archimèrc el ln continuité de cerln-ines structures Il travers la méta­
morphose (ME). n : nn"U5 ; d : diaphragme ; E : épistome ; g : ganglion ner­
'''Cux ; go : go"oadeS' ; i : invagination e8raetérislique du g.e.nre Phoronopsis ;
La : lophophore: Lp : lobe préor:lI ; 1\1 : métaeœle - métneœlome ; ID : méso­
cœle - mésocœlome ; ms : masse (5) sanguine ; n : proto- el métanéphridies ;
P : protocœle - protocœlome ; pa : plaque apicale ; op : organe pyriforme ;
s : septum; sm : sac métasomlque ; 1 : tenlacutc5 ; td : tube digestif.

iraI du lobe préoral avec son tapis cœlomique est retenue (Fig. 2) ;
en se repliant, elle donnera l'épistome (S'EWING, 1974 ; ZIMMER,

)978 ; EMIG, 1981 a). La plaque apicale est avalée avec le lobe pré-
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oral et le ganglion nerveux de la phoronide est néo-formé, en posi­
tion dorsale, sur l'épislome. Ce dernier est entouré par le mésosome
et sa cavité, avec laquelle le protocœlome peut communiquer (EMIG
et SIEWING, HI75). L'épistome joue un rôle primordial dans la nutri­
tion et dans le soutien du lophophore.
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FIG. 3. - Arbre phylétique des Arcbimeroles (d'après EW1G, 1981 a. modifié).

Mésosome.

C'est dan" la région collaire de la larve qu'apparaît tardivement
le més<>cœle en forme de U, le long et dans les tentacules, contre le
septum dans la cavité blastocœlique (Fig. 2). Cette dernière cavité,
même si eUe conlienl des élémenls mésodermiques (non seulement
chez Phoroni. muellcri comme le décrit HERRMANN (1980), mais dans
toutes les larves) ne peul être considérée comme cœlomique. Lors d"e
la métamorphose, les ébauches des tentacules adultes se dresssent
verticalement pour former le lophophorc que tapissent les cellules
mésodermiques pour donner le mésacœlame.
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Les travaux récents de HERRMANN (1980) et ZIMMER (1980) onl
abordé sans résoudre la formation du mésooœle, le devenir lors de la
métamorphose et la mise en place de ceUe cavité chez l'adulte. Une
comparaison avec les processus de régénération (EMIG, 1972, 1973 a)
est à entreprendre.

Métasome.

Chez la larve, le métacœle apparaît immédiatement après le proto­
cœle, par schizocœlie. De ce fait, l'intestin et une partie de l'estomac
sont reliés par le mésentère ventral à la paroi du tronc. En même

f sédiment..........In'-'- !grossler.

muellerl
0-390

harmerl
!Hl9

0-17

FlO. 4. - Re1attoDS possibles entre les d1ff'érent~s clJPèces de Phoronidiens
vivant dans des ~dimeDts meubles en fonction de la granulamétrie du sédiment
et la mati~re organJque. Les chiffres sous les noms d'espèces indiquent la dis­
tribution balhym6triqu.e.

temps, le septum sépare antérieurement et obliquement le métacœle
de 'la cavité bla9tocœlique, puts ultérieurement du mésooœle «Fig. 2).
C'est entre les d'eux feuillets du mésentère ventral que se développe
le sac métasomique qui, à la métamorphose, se transformera par
évagination en la paroi du tronc de "adulte. A travers la métamor­
phose, il y a transfert global des structures larvairE" chez l'adulte
avec un changement d'axe de 90', une réduction presque totale de la
paroi dorsale (Fig. 2).

Phyloqenè.e.

La place des Phoronidiens dans la classification et l'évolution a
fait l'objet de nombreuses controverses et de véhéments échanges
d'opinions. Actucl1ement, les Phoronidiens Se placent à la base de
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la lignée des Chordés dans le groupe phylogénétique des Archimera­
tes (terme plus exact que celui imprécis d'Archieœlomates), selon le
schéma discuté par EMIG (1976 c, 1981 a) (Fig. 3).

Ecoloqle.

Les espèces ont pour la pluparl une lrcs large distribution géogra­
phÎlqUe, probablement liée à leur présence dans les mers et océans
depuis le Dévonien. Les biotopes des espèces de Phoronidiens on t pu
être définis et font toujours l'objet de précisioI\s complémentaires
(cf. EMIG, t973 b, 1981 a). Les Phoronidiens "e subdivisent en deux
groupes: les espèces perforanles ou cncroûtantes (Phoronis ovalis,
0-50 m ; P. hippoerepia el P. ijimai, 0-10 m ; P. australis, 10-36 m)
et les espèces enfoncées dans des sédiments meubles. Pour ces der­
nières. nous ,fournisso~sun diagramme résunlant les relations possi­
bles entre ces espèce,; en .fonclion de quelques cond.tion" écologiques
(Fig. 4).

Station Marine d'Endoume (L.A. C.N.R.S. n· 41),
Rue Batterie des Uons, 13007 Marseille.
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